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La pression des ETATS-UNIS s'accentuent sur  les pays de la  SADC,  alliés du CONGO

Pour qu'ils retirent leurs troupes du territoire CONGOLAIS.
D'une part en AFRIQUE DU SUD, le président SAM NUJOMA, hôte du président MANDELA a  reçu  de celui-ci; la
demande de retirer les troupes de son  pays,  engagés au CONGO.
D'autre part le représentant des ETATS-UNIS, chargé des affaires africaines a parcouru les autres pays, engagés au
CONGO. A l'ANGOLA et au  ZIMBABWE, le retrait de leurs troupes a été le principal sujet. Au CONGO, l'entretien a
tourné autour de la "négociation avec les occupants".
Lorsque l'IRAK de SADDAM HUSSEIN a envahi le KOWEIT en 1990, le seul compromis admis par la communauté
internationale fut, le retrait  des troupes IRAKIENNES. Elle voudrait aujourd'hui, obliger le CONGO à négocier sa
souveraineté, au lieu d'appliquer tout simplement: les dispositions de la fameuse charte des nations-unies.
Si le CONGO se plie à cette exigence aujourd'hui, demain en AFRIQUE on risque de voir, les pays s'envahir les uns les
autres et être obligés d'obéir, aux caprices des états terroristes.
Par cette situation, les maîtres du monde veulent consacrer en AFRIQUE, le retour à la barbarie: qui consiste à envahir
systématiquement un pays voisin, à la moindre occasion ou dès que l'on se sent plus fort.
L'AFRIQUE DU SUD, par l'attitude du président MANDELA ainsi que les maîtres du monde, sont restés spectateurs
chaque fois, que les envahisseurs ont été en position de force. Il fallait attendre, que les rapports de force s'inversent sur
le terrain, pour les entendre de parler ou reparler de PAIX.
A force  de  proposer,  le  retrait  des  troupes  alliées  du CONGO comme solution,  ces  pays  courent  le  risque  d'être
considéré,  comme cherchant à fragiliser le camp du CONGO, pour mieux permettre son invasion complète par ses
agresseurs.

L'arrivée du président KABILA en FRANCE devra symboliser le rapprochement, 
entre les deux pays  et signer le grand retour, de la  République Démocratique du  CONGO, sur la scène internationale
ainsi qu'elle
lui permettra  de briser l'isolement imposé par les maîtres du monde depuis la fuite de MOBUTU.
Malgré son importance, ce voyage inquiète beaucoup un grand nombre de CONGOLAIS  pour  plusieurs  raisons.
1°La FRANCE n'a jusqu'à présent, jamais clairement condamné: l'invasion RWANDO-OUGANDAISE.
2°Il n'est pas sûr que la FRANCE ait changé son jugement sur l'homme; Pour se débarrasser d'une personne qui gêne le
système établi, l'assassinat ou l'empoisonnement sont une des règles bien souvent  utilisée  dans le milieu politique. Les
CONGOLAIS pensent que cette règle, est toujours d'actualité.
3°Terrain privilégié des MOBUTISTES, La FRANCE abrite  nombreux de ces pillards et assassins, qui  collaborent
avec les envahisseurs.
Préférant d'être qualifié de paranoïaque, ce peuple tenant à la vie de son Président demande, que l'environnement de
celui-ci soit très bien soigné ainsi  qu'il serait sage qu’aucune éventualité ne soit négligée.

L'AFRIQUE DU SUD par la médiocrité de sa diplomatie a entamé sa confiance, 
au sein de la SADC.
Cette  organisation  s'était  donnée  pour  une  des  missions,  le  soutien  d’un  des  états  membres,  en  cas  d'agression
extérieure;  la  présence  de  la  coalition  RWANDO-OUGANDAISE sur  le  territoire  CONGOLAIS,   permettait  à  la
SADC d'honorer ses engagements, vis à vis du CONGO qui en est un état membre.
Malgré la reconnaissance de l'occupation du CONGO,  par les pays agresseurs eux mêmes; l'AFRIQUE DU SUD a non
seulement  refusé son devoir, mais a également voulu torpiller l'assistance des autres états membres  SADC venus au
secours du CONGO, en les faisant passer pour des faiseurs de guerre comme s'ils ont été à l'origine de celle-ci.
L'occasion à ainsi été donné aux ennemis de l'AFRIQUE, de qualifier les troupes des pays alliés du  CONGO, de
"nouvelles troupes  d'occupation  alliées de KABILA" et  non les "troupes des alliés du  CONGO".
L'AFRIQUE DU SUD une diplomatie bien trop rigide.
Le président MANDELA vient de consacrer,  grâce aux problèmes du CONGO; des grandes insuffisances  de son
gouvernement en matière diplomatique. Ceci  n'est digne de cette puissance, qui voudrait jouer un rôle moteur, sur la
scène AFRICAINE. Aujourd'hui seule, la personnalité de Mr MANDELA permet à son pays, de sauver la face.
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Le manque d'imagination de proposition réaliste a été découvert, la rigidité de réflexion qui l'emprisonne; dans une
formule universelle, qui est le choix de "gouvernement d'union nationale" comme solution, à tout et n'importe quel type
de conflit caractérise le refus d'une analyse claire des causes de conflits.
Pour beaucoup d'AFRICAINS,  l'AFRIQUE DU SUD en voulant satisfaire les caprices des ETATS-UNIS, s'est fait
piéger par ce dernier: en effet la SADC, qui comprend des pays potentiellement très riches avec l'AFRIQUE DU SUD
comme moteur devait dans le temps, devenir une puissance économique réelle capable; d'empêcher les pays de la région
d'être livrés aux caprices des maîtres du monde; une situation qui est contraire l'ambition planétaire des ETATS-UNIS.
Cette situation va laisser des traces, car l'AFRIQUE DU SUD y a perdu non seulement la confiance, mais aussi son
influence sur ses alliés de la SADC.

Les MOBUTISTES ont ouvert leurs coffres-forts: réunissant environ  139.000 dollars $, pour 
contribuer à l'invasion du CONGO, par la coalition RWANDO-OUGANDAISE; une liste portant les noms de plusieurs
personnalités MOBUTISTES, considérés comme  traîtres et pillards par les CONGOLAIS, a été publiée par un journal
de KINSHASA. Même si cette information peut difficilement être vérifiée pour le moment, une telle initiative de la part
de ces champions de la corruption, n'étonnerait pas vraiment les CONGOLAIS.
On retrouve en tête de cette liste, Mr KENGO WA DONDO (30.000$) suivie, de  Mr  SETI (25.000 $).
Avec tant d'argent,  ces gens devraient  soit investir en occident, au bénéfice de leurs communautés,  en créant  des
entreprises dans lesquelles, les compétences des compatriotes seraient utilisées et où  une place de  choix leur serait
réservée;  permettant  ainsi  la  naissance  des  lobbies  négro-africains  tant  recherchés,  soit  retourné  s'investir  à  la
reconstruction du pays.
Malheureusement, on peut remarquer que l'argent qu'ils ont détourné, a été soit placé  dans des institutions  financières
et livré à la spéculation "gain facile" oblige. Les CHINOIS,  ARABES et INDIENS  après enrichissement par des
moyens honnêtes ou non, ont créé un environnement favorable au développement de leurs  communautés respectives
par la création d'entreprises. 
Ces exemples  devaient  les interpeller  ces  MOBUTISTES, s'ils  avaient  un peu de bon sens;  au lieu de chercher  à
enfoncer encore plus le CONGO, dans une misère qu'ils ont eux même créée.

Mr le général LIKULIA affirme de toujours rester fier du MOBUTISME.
Il enseigne en FRANCE et il est présenté par plusieurs personnes, comme l'homme des FRANCAIS. Il est dommage
que ces  FRANCAIS n'osent  pas,  lui  confier  l'enseignement  du MOBUTISME dans leurs  universités,  pour ensuite
l'expérimenter dans leur propre société, puisque cette idéologie a bien réussi au ZAÏRE.
Mr le général  LIKULIA est  une des  personnages  les plus impopulaires  du CONGO, impopularité  causé  sûrement
comme pour Mr ETHIENNE TSHISEKEDI, par le poste de dernier premier ministre du dictateur MOBUTU, qu'il a
occupé alors que sonnait, l'heure de la fin de règne.
D'après ses propres déclarations, il attend l'usure de la popularité du président KABILA, pour se présenter en homme
providentiel. 
Dans ces moments difficiles que traverse le pays, tout CONGOLAIS devrait déterminer  sa position clairement. Malgré
ses multiples interventions dans la presse, le général est resté vague entretenant une certaine "langue de bois" que l'on a
l'habitude d'entendre. 
Pour prétendre au destin national, il devrait rejoindre le peuple dans ses efforts. Malheureusement, les types 
d’interviews qu'il fait dans la presse, le désigne comme un complice du; sabotage du CONGO actuellement.

La présence armée des anciens alliés du CONGO dans la région EST: 
Depuis la chute du MOBUTU, la  présence des soldats du RWANDA et de l'OUGANDA dans cette zone, avait été
autorisé par les  autorités du CONGO, dans le cadre de la coopération militaire dans le but; d'empêcher les incursions au
RWANDA, des milices Interahamwe et les FAR qui s'y abritent.
Les deux pays ont donc ainsi été associés avec le CONGO, à la sécurisation de cette zone de l'EST.
L'état major des forces CONGOLAISES a été dirigé temporairement, par des coopérants militaires venus du RWANDA
et de l'OUGANDA;  pendant la période de restructuration que le gouvernement avait jugé nécessaire.
Depuis le début de l'année 1998, des nombreuses attaques des rebelles HUTUS, venus de cette même zone avaient semé
la mort à l'intérieur du RWANDA. Les mêmes types d'attaques s'étaient aussi  produits en OUGANDA. 
Le CONGO a été désigné, comme le seul responsable de cette situation. Par ceux là même qui contrôlaient entièrement
la zone. 
On peut dans ces conditions se demander, si une négligence n'a pas été organisée; pour laisser faire ses attaques, dans le
but d'obliger le Président  KABILA à approuver, une mission de nettoyage des HUTUS réfugiés dans cette partie du
CONGO.
la vérité à ce sujet, nous la connaîtrons peut-être un jour,  lorsque le temps décidera de parler.

Le sabotage du FRANC CONGOLAIS.
La nouvelle monnaie CONGOLAISE, née dans la douleur, malgré les multiples difficultés financières et les refus des
institutions financières mondiales, de venir au secours de ce pays sinistré.
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L'invasion RWANDO-OUGANDAISE est venue compliquer, la vie de cette nouvelle monnaie, qui était déjà très dure. 
Elle agit comme un étranger, qui vient étouffer le nouveau né, dans la maison de ses parents. Aucune monnaie n'a
connu, une telle situation à la naissance.
Mis à part l'effort de guerre, qui pèse lourd dans les dépenses de l'état, la tactique adoptée est celle de la fabrication de
la fausse monnaie, dans toute la zone occupée.
Le gouvernement s'était donné la période d'une année, pour retirer totalement; la monnaie ZAÏRE de la circulation.
Cette sage décision avait été prise, compte tenu des problèmes des voies de communication, que connaît le pays.
Les rebelles   à  l'occasion,  de l'occupation RWANDO-OUGANDAISE ont renoué avec leur pratique, du temps de
MOBUTU; Ils se sont procuré  des  machines,   avec  lesquelles  sont  fabriqués,  des  faux billets de "nouveau zaïre"
communément appelés "prostates". Utilisée dans la zone occupée, cette fausse monnaie leur permet de récupérer les
FRANCS CONGOLAIS, sans réelle contrepartie.
Le sabotage de la monnaie CONGOLAISE est donc, une des armes redoutables dont dispose, la coalition RWANDO-
OUGANDAISE et leurs marionnettes.

La conférence épiscopale des évêques de la République Démocratique du CONGO 
vient de dénoncer,  l'invasion  du  pays par les troupes de la coalition RWANDO-OUGANDAISE.
Le  Cardinal  de  la  R.  D.  CONGO,  son  excellence  Mgr  FREDERIC  ETSOU a  réitéré  cet  appel  en  condamnant
vigoureusement, l'invasion et la complicité des marionnettes rebelles  CONGOLAIS en ces thermes: Le CONGO et
l'AFRIQUE en général est toujours victime des guerres, créées artificiellement par des groupes d'intérêt; qui cherchent à
s'approprier ses richesses. Il a terminé cet appel  en déclarant; que l'heure était venue de laisser les congolais tranquilles.

Fête après la défaite à KINSHASA de la coalition RWANDO-OUGANDAISE.
Pour vaincre l'ennemi, les CONGOLAIS de KINSHASA ont mobilisé toutes les forces nécessaires. Avec l'aide des
troupes alliées dont ils ont facilité le travail, ils ont réussi à sortir le pays d'un faux pas.
Le président KABILA s'est déplacé à NDJILI, où il a pu se rendre compte des dégâts causés et par la même occasion, il
a remercié le peuple et particulièrement les habitants de trois communes qui ont contribués directement à la défaite des
envahisseurs; cela, lors d'un meeting gigantesque tenu à la place ST THERESE de la commune de NDJILI.
Comme cela se passe pour toutes les zones libérées,  les ministres concernés sont allés comptabiliser,  les dégâts et
rencontrer les populations sinistrées; des communes de MASINA, KIMBANSEKE, KINGASANI et NDJILI. 
La voix de la chanson, comme autre fois à l'occasion de l'indépendance en 1960 s'est exprimée, cette fois-ci avec des
concerts, de la quasi-totalité des groupes musicaux les plus renommés de la ville. En consacrant ainsi l'union de  tout un
peuple, ils ont exprimé non seulement l'amour de la patrie et le sentiment national, mais aussi les intérêts de toute la
communauté CONGOLAISE.  
Cet exemple mérite d'être suivi par les CONGOLAIS de la diaspora,  afin qu'ils quittent ; le terrain de la distraction
généralisée et utilisent leur dynamisme pour la réflexion et la résolution des problèmes de la société CONGOLAISE.  
Désormais, la colonisation du CONGO ne dépend pas de la force disposée par les adversaires, mais plutôt de la capacité
des CONGOLAIS eux même à collaborer.

                                                                                                          Christophe  MASAMBA  MA  NGOMA
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